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Tiers Mondisme et spéculation

 Alerte ! aprÃ¨s des annÃ©es de soi-disant            surproduction alimentaire, voici la soi-disant pÃ©nurie. Les
bataillons            serrÃ©s des spÃ©cialistes de la prÃ©vision montent            Ã  l'assaut de l'opinion pour la
convaincre que la famine nous            guette, avec, en renfort, la caution invoquÃ©e de la "communautÃ©           
scientifique".

 La malÃ©diction

 Les mythes millÃ©naires resurgissent Ã             propos aux approches de l'an 2000. Aux annÃ©es de vaches
grasses,            ne peuvent que succÃ©der des annÃ©es de vaches maigres.            Dans le trÃ©fonds de l'esprit
des Ãªtres humains ordinaires,            il faut bien qu'il en soit ainsi puisque cela a toujours Ã©tÃ©.

"Ce qui fut, cela sera ; ce qui s'est fait se            refera et il n'y a rien de nouveau sous le soleil". (L'EcclÃ©siaste        
   1,9).

L'Histoire Ã©tant un Ã©ternel recommencement,            il ne peut y avoir de paix sur terre, de mÃªme qu'il ne peut y 
          avoir de mutation dans la production et les Ã©changes. Donc, il            faut continuer Ã  prÃ©parer les guerres
futures, mÃªme            au temps oÃ¹ l'arme nuclÃ©aire est capable de faire disparaitre            toute vie sur terre.
Alors, lorsque le progrÃ¨s scientifique et            technique apporte l'abondance potentielle qui menace le profit et le    
       systÃ¨me Ã©conomique actuel, il faut bien que la pÃ©nurie            revienne puisqu'il en a toujours Ã©tÃ© ainsi.
Le rÃ©gime            capitaliste, s'il n'a pas Ã©tÃ© Ã©ternel dans le passÃ©...            l'est devenu et c'est bien ainsi.

Tel est le raisonnement inconscient du citoyen moyen            et de l'Ã©conomiste Ã  la mode, jusqu'au plus
distinguÃ©...

 La conjoncture

 La mousson tardive aux Indes, les inondations au Bengladesh,            l'invasion des criquets en Afrique, la
dÃ©sorganisation de l'agriculture            en URSS et la sÃ©cheresse en Chine, aux Etats-Unis et au Canada           
se sont conjuguÃ©s, c'est vrai, pour donner de mauvaises rÃ©coltes            depuis l'an dernier. Les stocks de
cÃ©rÃ©ales ont donc chutÃ©            de 110 millions de tonnes et la production de l'annÃ©e 1988 de            57 Mt.
Lester Brown du Worldwatch Institute relÃ¨ve que la production            mondiale de cÃ©rÃ©ales avait augmentÃ©,
entre 1950            et 1984, de 624 Mt Ã  1645 Mt. Soit un accroissement de la production            par habitant de
40%, qui s'est transformÃ© en diminution de 14%            depuis 1984. Il faut ajouter que la population du globe
s'accroit en            mÃªme temps au rythme annuel de 86 millions de personnes ce qui            pose problÃ¨me, mais
la dÃ©mographie est une autre question,            trop vaste pour Ãªtre abordÃ©e ici.

Cette situation inquiÃ¨te Ã©videmment les            agronomes et les statisticiens. Une commission mondiale sur
l'environnement            et le dÃ©veloppement a Ã©tÃ© chargÃ©e de l'Ã©tudier            par l'AssemblÃ©e
gÃ©nÃ©rale des Nations Unies depuis            1983. PrÃ©sidÃ©e par Mme Gro Harlem Brundeland, Premier           
Ministre travailliste de NorvÃ¨ge et M. Mansour Khalid, du Soudan,            elle a publiÃ© son rapport en avril 1987
(1). Les Ã©lÃ©ments            principaux dont nous faisons Ã©tat dans cette chronique ont Ã©tÃ©            repris
notamment par "Le Monde" dans un article d'Eric Fottorino            (2) et par RenÃ© Dumont, dans une Ã©tude du
"Monde            diplomatique" (3). L'ancien candidat Ã©cologiste Ã             la PrÃ©sidence de la RÃ©publique a
donnÃ© une sÃ©rie            de confÃ©rences en France (4) et a Ã©crit un livre (5) dans            lequel il commente
ses idÃ©es sur ce sujet.
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La FAO (6) et le Groupe de VÃ©zelay (7) ont Ã©galement            repris ces informations. Ce dernier groupe a
lancÃ© un appel "Pour            des Etats-GÃ©nÃ©raux de la planÃ¨te" qui seraient            chargÃ©s de rechercher
les solutions "les plus efficaces            pour sauver les Ã©quilibres vitaux" du globe et "...            les formes de
dÃ©veloppement susceptibles d'assurer Ã  tous            les hommes et aux gÃ©nÃ©rations Ã  venir les conditions      
     d'une existence digne et harmonieuse et l'Ã©tablissement de relations            Ã©quitables entre les pays les plus
industrialisÃ©s et les            autres...".

 Les conjectures

 Les principaux accusÃ©s de ces mÃ©faits            sont les fameux CFC (Chloro-fluoro-carbones) qui seraient Ã 
l'origine            de la destruction partielle de la couche d'ozone au-dessus des pÃ´les,            principalement. Or,
cette couche nous protÃ¨ge des rayons ultra-violets            solaires qui seraient, sans cela, capables de dÃ©truire
toute            vie sur terre. D'un article trÃ¨s documentÃ© de Patrick            Aimedieu (8) sur la chimie des grands
froids, il rÃ©sulte que            ces produits chlorÃ©s ne seraient pas les seuls en cause ; les            Ã©ruptions
volcaniques le seraient Ã©galement. D'autre part,            le refroidissement de la stratosphÃ¨re resterait sans
interprÃ©tation            claire. Cette question n'est pas sans intÃ©rÃªt si l'on sait            que la stabilitÃ© des CFC les
rendra dangereux pour encore plusieurs            dÃ©cennies, malgrÃ© les accords intergouvernementaux partiels      
     intervenus rÃ©cemment (9).

L'augmentation de la teneur en dioxyde de carbone (C02)            ainsi que le mÃ©thane (CH4) de l'atmosphÃ¨re
serait Ã©galement            Ã  l'origine de "l'effet de serre" qui, piÃ©geant            les rayons solaires, provoquerait un
rÃ©chauffement global du            climat. Ce phÃ©nomÃ¨ne serait dû au dÃ©boisement            de plus en plus
gÃ©nÃ©ralisÃ©, y compris par les pluies            acides, et Ã  l'utilisation intensive des combustibles fossiles           
(charbon, lignite, dÃ©rivÃ©s du pÃ©trole). Remarquons            Ã  ce propos que les centrales nuclÃ©aires civiles
sont            moins polluantes pour l'environnement puisqu'elles Ã©conomisent            cette derniÃ¨re forme de
production Ã©nergÃ©tique.            Sur les six annÃ©es les plus chaudes (en moyenne mondiale), quatre            se
situent entre 1980 et 1987. C'est cette raison qui expliquerait la            sÃ©cheresse dans certaines rÃ©gions de la
terre et la diminution            du dÃ©bit des grands fleuves. Quant Ã  l'Ã©lÃ©vation            moyenne de la
tempÃ©rature, elle pourrait provoquer la fonte partielle            des calottes glaciaires polaires et menacer les
rÃ©gions de terres            basses,comme par exemple, la Hollande...

Les essais thermonuclÃ©aires qui mettent en jeu            des tempÃ©ratures et des pressions autrement inconnues
sur terre,            sont tabous et leurs effets sur le climat sont inconnus.

MalgrÃ© les incertitudes et le doute scientifique            que nous avons soulignÃ©s, les mesures supranationales
prises            ou envisagÃ©es sont Ã©videmment fondÃ©es. La dÃ©fiance            ne doit pas, dans ce cas,
engendrer l'indÃ©cision et la prÃ©vention            s'impose.

 Le bilan

 Sous l'avalanche des statistiques pessimistes, il            convient nÃ©anmoins de rÃ©agir. MÃªme si l'espoir est        
   faible, l'instinct de survie de l'espÃ¨ce nous pousse Ã             tenir compte de chiffres plus prometteurs. Si nous
devons survivre,            il faudra bien en rechercher les moyens.

Et d'abord, les stocks mondiaux, mÃªme dÃ©croissants,            n'ont pas disparu. D'aprÃ¨s la FAO, il faudrait que la
production            cÃ©rÃ©aliÃ¨re augmente de 220 Mt en 1989, soit de            12%, pour que les rÃ©serves soient
reconstituÃ©es. Lorsque            l'on considÃ¨re les fortes variations, en baisse, de 1988 par            rapport Ã  1987, il
n'est pas exclu que cela se produise. Si ce            n'est pas le cas en 1989, ce peut trÃ¨s bien l'Ãªtre les           
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annÃ©es suivantes. La conjoncture se retournerait une fois de            plus. C'est si possible, d'aprÃ¨s d'autres
experts, que les reprÃ©sentants            des Etats-Unis, du Canada et de la CEE se bataillaient encore en dÃ©but     
      d'annÃ©e sur les mesures Ã  prendre afin de faire diminuer            les aides que les gouvernements accordent Ã 
leurs agriculteurs            pour le soutien des prix. Pour en donner une idÃ©e, il s'agissait            de 27 et 23 milliards
de dollars respectivement aux EtatsUnis et dans            la CEE en 1987 (9).

D'autre part, personne ne s'est opposÃ© au plan            de mise en jachÃ¨re europÃ©en (11). Ajoutons que les
plafonds            fixÃ©s aux productions de cÃ©rÃ©ales et d'olÃ©agineux            restent toujours en vigueur, ce qui
fait dire au commentateur du bilan            citÃ© ci-dessus que l'occasion d'assainir le marchÃ© cÃ©rÃ©alier            a
Ã©tÃ© ratÃ©e et qu'elle "ne se reprÃ©sentera            pas de si tÃ´t"'.

Comme nous le voyons, selon les spÃ©cialistes            auxquels l'on se rÃ©fÃ¨re, les vues changent radicalement    
       pÃ©nurie pour les uns, abondance pour les autres. Nous avons l'habitude   : depuis les fausses alarmes du
rapport du Club de Rome sur les "limites            de la croissance" (12) jusqu'au "plantÃ©" magistral            de tous
les Ã©conomistes (!!) sans exception qui avaient prÃ©vu            de trÃ¨s mauvaises annÃ©es 1988 et 1989 Ã  la
suite            du krach financier du 19 octobre 1987, alors qu'elles ont Ã©tÃ©            excellentes. Tous (les mÃªmes)
le reconnaissent maintenant (13).

 La spÃ©culation

 Contrairement Ã  la rÃ©ponse peu aimable            que RenÃ© Dumont a faite Ã  notre courte intervention au           
cours de l'une de ses rÃ©unions (4), nous savons bien compter.            Et pourtant, nous ne faisions qu'introduire
quelques nuances dans son            raisonnement. Le cÃ©lÃ¨bre Ã©cologiste s'est Ã©loignÃ©            de l'Ã©conomie
distributive, c'est entiÃ¨rement son droit.            Il commence Ã  se diffÃ©rencier du mondialisme alors qu'il           
s'en dÃ©clarait encore rÃ©cemment trÃ¨s chaud partisan            dans l'Ã©tude citÃ©e ci-dessus (3). Nous
connaissons aussi            fort bien les risques d'un mondialisme autoritaire (14). MÃªme            s'il abandonnait aussi
les thÃ¨ses mondialistes, nous ne saurions            pas et ne songerions pas Ã  l'en empÃªcher. Mais RenÃ©           
Dumont estime manifestement que son soutien au tiers-monde est antinomique            de nos thÃ¨ses. Or il n'en est
rien.

Il sait fort bien, car l'agronomie n'a pas de secrets            pour lui, que les progrÃ¨s scientifiques en cette matiÃ¨re      
     ont Ã©tÃ© foudroyants depuis les annÃ©es 70 ; rÃ©volution            verte (blÃ© et maÃ¯s hybrides),
mÃ©canisation agricole,            amÃ©lioration des engrais et des semences, etc... et qu'ils sont            trÃ¨s
prometteurs pour l'avenir : biologie et gÃ©nÃ©tique            agricoles, cultures sans sol, etc... Faisons confiance aux
scientifiques            pour nous sortir, une fois de plus, de nos difficultÃ©s Ã             condition que nous leur en
donnions les moyens. MÃ©fions-nous            plutÃ´t des philosophes et des moralistes qui ont montrÃ©            leur
incapacitÃ© Ã  intÃ©grer les connaissances techniques            dans leur raisonnement. Rassurons les tiers
mondistes et les Ã©cologistes.            Nous, distributistes, n'avons aucunement l'intention de surexploiter            la
planÃ¨te et d'ignorer son Ã©quilibre Ã©cologiste.

Le capitalisme est instable par nature. Il se complait            dans les extrÃªmes et les spÃ©culateurs ne gagnent
jamais            plus qu'avec les hausses ou les baisses qui rÃ©sultent d'engouements            plus ou moins
sciemment organisÃ©s. C'est aussi un rÃ©gime            Ã  courte vue : le long terme et la sÃ©rÃ©nitÃ©            lui
sont Ã©trangers. La pÃ©nurie, ou mÃªme sa seule            perspective, rÃ©tablit le profit dont il ne peut se passer.
Les            controverses dont nous avons parlÃ© sont, il faut le savoir, au            centre de luttes d'intÃ©rÃªts
Ã©normes. Les propagandes            les plus insidieuses et les plus puissantes n'en sont point exclues.

Quant Ã  nous, face aux modes Ã©phÃ©mÃ¨res            de la pensÃ©e philosophique ou Ã©conomique, nous
garderons,            la luciditÃ© et nous agirons par tous les moyens en notre pouvoir            pour que la foule des
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Ãªtres de bonne volontÃ© nous rejoigne            enfin. Nous savons oÃ¹ sont nos adversaires et oÃ¹ sont            nos
amis.

(1) "Our common future" Oxford University            Press 1987 traduit en franÃ§ais sous le titre "Notre avenir            Ã 
tous" Editions du Fleuve et les Publications du QuÃ©bec,            MontrÃ©al 1988
 (2) Voir "Le Monde" du 4 avril 1989
 (3) Voir "Le Monde diplomatique" d'octobre 1988 et aussi l'article            d'AndrÃ© Prime dans la GR n° 879
 (4) Nous avons assistÃ© Ã  l'une de ces rÃ©unions            le 25 avril 1989 Ã  Toulouse, Ã  l'UniversitÃ© des           
Sciences Sociales, devant plus de 500 Ã©tudiants (5) "Un            monde intolÃ©rable, le libÃ©ralisme en question",
avec            la collaboration de Charlotte Paquet. Editions du Seuil, Octobre 1988.
 (6) Organisation des Etats-Unis pour l'agriculture et l'alimentation
 (7) Sous l'impulsion de Mme et M. Beaud et de Pierre Calame. Adresse   : rue Bonnette 89450 VÃ©zelay (8) dans la
revue mensuelle ClartÃ©s,            Avril 1989
 (9) Protocole de MontrÃ©al du 16 septembre 1987, accord de Bruxelles            du 2 mars 1989 et appel de la Haye
du 11 mars 1989 - Voir la GR n°            878
 (10) Bilan Ã©conomique "Le Monde" du 27 dÃ©cembre            1988
 (11) Ne rappelons qu'un chiffre : 15 millions d'hectares dans la CEE            d'ici l'an 2000, soit une production
gelÃ©e possible de 50 Mt            de blÃ© au moins.
 (12) "Halte Ã  la croissance ?' Editions Fayard 1973
 (13) Cela ne les empÃªche pas de continuer Ã  officier et            de se moquer de nous, pauvres farfelus...
 (14) Voir notamment "L'Ã©conomie Ã  l'institut d'Etudes            Mondialistes" GR n° 871
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